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HOMELIE DE LA MESSE D’INSTALLATION 
COMME CURE DE VERNEUIL ET VERNOUILLET 

DU PERE AMAURY du FAYET de la TOUR 
Dimanche 8 septembre 2019 

Verneuil-sur-Seine 
 
Reconnaissons frères et sœurs que la radicalité de la demande du Christ peut 
provoquer une certaine tristesse à l’instar du jeune homme riche qui partit tout 
triste tandis que Jésus l’invitait à tout quitter pour le suivre :  «  celui d’entre vous 
qui ne renonce pas à tout ce qui lui appartient ne peut pas être mon 
disciple ». Pourquoi renoncer à des biens qui comme leur nom l’indiquent ne 
sont pas forcément de l’ordre du mal, comment préférer Jésus à sa propre vie et 
à sa famille, à nos attaches légitimes ? Pourtant Jésus ne veut pas rendre nos 
cœurs tristes mais ouvrir l’horizon de notre vie à un amour de préférence pour 
lui qui a donné sa vie pour nous sur la croix qui est la signature de son amour : il 
nous a préféré à lui, voilà la preuve de son amour. 
 
Nous vivons aujourd’hui un événement heureux qui porte en lui quelque chose 
du renoncement : un renoncement à son curé pour votre communauté dans 
l’action de grâce du ministère si fécond du Père Hascal durant six ans, un 
renoncement à une paroisse, - à des personnes et à un ministère - qu’on connaît 
pour en découvrir une autre pour le Père de la Tour. Un renoncement qui va de 
pair avec un accueil et un apprivoisement réciproques d’un homme envoyé et 
d’une communauté qui ne se sont pas choisis. 
 
Il nous faut savoir percevoir la profondeur de ce qui se vit là car cela montre 
quelque chose du mystère de la foi : quand une communauté accueille un 
pasteur qui n’est pas issu d’elle et qui vient d’ailleurs, cela manifeste d’une part 
qu’une paroisse ne doit jamais être close sur elle-même (comme un club plus ou 
moins fermé) et d’autre part que c’est le Christ qui est la source et le lien de tous 
les membres d’une communauté ; car le prêtre envoyé et en particulier le curé 
manifeste la présence du Christ Bon pasteur qui donne sa vie pour son troupeau 
et le conduit.  
 
De même le curé ne choisit pas sa paroisse. Il la reçoit, il y est envoyé par le 
Seigneur et par Monseigneur l’évêque au nom duquel je suis venu ce matin pour 
le signifier officiellement. Le Père Amaury reçoit la charge de curé, c’est-à-dire 
que le Christ vous l’envoie pour prendre soin de vous tous.  
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Vous le savez, cette cura animarum, ce soin des âmes d’où vient le terme de 
curé, se décline par trois missions complémentaire que la liturgie de ce jour 
déploie :  la mission d’enseigner, la mission de sanctifier et la mission de 
gouverner et de conduire le troupeau.  
 

Enseigner, c’est rendre accessible l’Evangile comme une Bonne Nouvelle 
qui transforme les vies, comme un amour qui rejoint chacun tel qu’il est. C’est 
entrer dans l’intelligence des vérités de la foi transmises par le Magistère de 
l’Eglise, les recevoir humblement et les transmettre fidèlement. 

 
Sanctifier, c’est laisser le Christ agir en célébrant les sacrements par 

lesquels Sa vie est donnée comme autant de signes de son amour. 
 
Gouverner et conduire, c’est à l’exemple du Bon Pasteur veiller à ce que 

le troupeau soit uni et non dispersé encore moins divisé et veiller à ce qu’il suive 
Jésus en étant comme aime à le dire le Pape François tantôt devant pour donner 
l’élan et entrainer, tantôt au milieu pour sentir l’odeur des brebis, tantôt derrière 
pour que personne ne soit à la traine ou laissé de côté.  
 
Pour accomplir cette mission, Amaury, comme à tout prêtre de l’Eglise latine, tu 
as choisi le célibat, c’est à dire que tu as renoncé à te marier et à fonder une 
famille. Pourquoi un tel renoncement qui aujourd’hui - comme à l’époque de 
Jésus d’ailleurs - dérange ? Ce célibat permet de comprendre le sens du 
renoncement auquel Jésus nous appelle chacun de nous. Tu n’as pas renoncé à 
un amour humain pour rien, tu n’es pas un frustré de l’amour, non ! Tu as choisi 
le célibat pour avoir un cœur dilaté et disponible pour tous, un amour de 
préférence pour Jésus qui veut que tu aimes ton troupeau - aujourd’hui les 
habitants de Verneuil et Vernouillet - comme Lui Jésus les aime : il a donné sa vie 
par amour pour chacun, il les connaît personnellement et a un grand désir de les 
rejoindre pour qu’il sache combien il est aimé de Dieu.  
 
Frères et soeurs, le célibat de vos prêtres manifeste cet amour de préférence de 
Jésus pour vous. Aussi, le sens de ce célibat, c’est vous, tout simplement ! Et cela 
remplit et comble une vie d’être ainsi tout à tous pour témoigner combien 
l’amour de Dieu n’est pas un idée vague mais un amour concret et accessible qui 
comble les cœurs qui se donnent à lui.  
 
C’est un appel très fort à entendre par vous tous, quelque soit votre état de vie 
car renoncer à soi ne rétrécit pas le cœur mais l’élargit et le rend joyeusement 
missionnaire, brulant de l’amour du Christ.  
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Aussi, vous me permettrez de vous laisser de la part de notre évêque comme 
trois points d’attention pour votre communauté.  
 
Un premier point d’attention est l’axe pastoral donné par Mgr Aumonier qui est 
la charité et la mission. Je sais déjà le dynamisme et les initiatives missionnaires 
que vous vivez et déployez. La mission consiste à se laisser conduire par l’Esprit 
saint qui nous fait rencontrer le Christ dans la prière qui doit être le centre, dans 
ses frères à travers une vraie communion d’amour et dans les plus pauvres. 
Prière, fraternité, service des plus pauvres sont à vivre ensemble et s’appellent 
mutuellement. Dans ce monde qui tend à se déshumaniser, nous n’avons pas à 
être dans la performance et l’efficacité mais dans le service de l’homme, surtout 
le plus petit et le plus fragile dans lequel nous reconnaissons Jésus, vrai Dieu et 
vrai homme. 
 
Un deuxième point d’attention, ce sont les catéchumènes à susciter, à accueillir, 
à accompagner mais aussi à écouter car ils nous poussent au témoignage de foi 
par nos paroles et par nos actes et nous encouragent à l’annonce explicite et 
joyeuse de l’Evangile.  
 
Enfin, le troisième point, c’est l’attention aux vocations. Jésus appelle encore 
aujourd’hui des jeunes à le suivre. Mais quelle est la qualité d’écoute d’une 
communauté pour que des jeunes puissent entendre cet appel ? Il peut retentir 
dans le cœur de très jeunes et comme une graine, il faut que la terre lui permette 
de germer et porter du fruit. Frères et soeurs, vous avez la chance de recevoir un 
curé jeune. Mais vous le savez, les prêtres ne tombent pas du ciel : priez pour 
que votre communauté ait la joie de voir s’épanouir en son sein des futurs 
prêtres en sachant aussi montrer non pas tant ce à quoi le prêtre renonce mais 
pour qui il peut accepter joyeusement de renoncer à lui-même : pour Dieu et 
pour ses frères.  
 
Frères et soeurs, pardon d’avoir été un peu long. Je voudrais conclure en vous 
confiant à Notre Dame et en confiant en particulier le ministère de votre 
nouveau curé en cette fête de la Présentation de la Vierge. Amaury, remets toi 
à la belle Dame de Lourdes pour qu’elle développe encore les belles qualités 
reçues de Dieu : l’humilité qui sait s’émerveiller du bien fait par autrui, l’écoute 
bienveillante, l’humeur joyeuse et paisible, l’attention à tous et enfin l’humour 
subtil. Qu’elle t’accompagne et que le Bon Pasteur te bénisse, le Père Jean-Davy 
et le père Christian qui va vous rejoindre et toute votre paroisse. AMEN  
 

Père Marc Boulle, vicaire général 



 4 

 
 


